
GnA -DAR E h Lo LKRZAC

C n*t zoo Z, )
tn'tlaretrr lrt Lur:ot se tàit très souvent
l 'cchr.,  dc-pr-r is dix ans, cles t l i f férentes
in i t i l t i t  cs  r l i l i tan tcs  n renées cont re  la

restL- encore certainement des dizaines de mil-
l iers dans l ' l lc.raqone.

Dcpuis qrjeiqLlcs annécs. lc nroLrr.-rucn1
anti-pub s'est à la l-ois clargi et radtcal is,, ! .  l )es r
l tssociat lons sÈ sont cr- i1ées : I{c,sistartct- i i
l "agress ion  pu t r l i c i r l i r .e ,  L  e  pL ib l ip i ,ob t .  c tc .
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dissémination en plein chanrp des culnrres
génét iquemenl  tnanrpuiées.  De uombreur
Larzaciens sont d'ail leul.s directement irnpli-
qués.  notamment en tant  que Faucj tcurs
volontaires. l ls le font en pensant à la planète
et non à leurs intérêts locaux, car i l  n.y a pas
un seul champ de ntais sur le plateau, mêlne
biologique.

. 
I l n'y'a pas non plus de panneaux publi-

citaires sur le Larzac. ltotan.rntent les farneux
4 ni x 3 rn qui fleurissent dans les tlésastreuses
enlrèes de r .  i l le  et  Jcs s in is t rcs zùncs conl lncr_
ciales. Ce n'est pas Ià le résultat de la r igrlan-
ce des habitants. cela est dû à l.applicariin r,1*
ia législation sur les paysages et sur les parc:
nafurels régionaux, et surtout à l.absence cle
v i l le^

l\4alheureusement. celle situation pour-
rait bien se dégrader. car la commtrne la plus
peuplée du I arzac. la Cavalerie. ,. ,ru. pro_
{ressireltenî. ri l i l  ùreur <je son échangeur
t ir ! or() u I l a r. !-r u 11 !. 3 q g i omrération .'modernc_'..

. ' r : : - . : - r l t i ' i  J t i t ! - r i l r ia  z t tnes  a f t iSana les  e t
, i -r l l t ; l l ! . i r i . t ic5. dc 10it-rseurr-n15. etc. corlr lc
dans la tàble de la gtenouil le et du bæui, le
maire a en effet i iÉcidcr rJc Ir.unsl i t i r lc, , , , ,  ,r . i_
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les af l lches publr i ,qui rappelle celui cles Fatrcheurs |olorrï :r ;r i-  t i t i r t ' : .  r) l l  cr]  "dL;boulonlrant" les pann.- irr, ,Jes "déboLrlorrneurs' ' .

Le mouven,',î anri-purrricitÉ S r.:i :l[:f i,:-:ïJï"iff:XT':l.'n:lh'.i"lii,
développé progressivetnent des lcs ann. 'e,.  toure i ' r t léologie iéhiculée par la publ iùr-1990. notamntent aulour dr '  i" : issocit ir ion clue contL.stenl cr--s rrr i l i tanls. qur dcinoncrr-, :Paysages de Francc Grâce â r les actrrrns sts t-t let-s nel lastcs sur la santé (obésité). I 'cr:-essenliel letnenl . ;  ur idir lue s" cette a\soclatrc)n
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